













Mnouchkine, 1939- )率いる太陽劇団との協働作業を始め，また 90年代


















アヌークの恐ろしい未完の物語』(L’Histoire terrible mais inachevée de 
Norodom Sihanouk, roi du Cambodge)であるが，その後，1987年には




いはエリニュスの覚醒』(La Ville Parjure ou le Réveil des Erinyes)，そし
て 1999年には東洋を舞台とししばしば文楽の影響も指摘される『堤防の
上の鼓手たち』(Tambours sur la Digue)へと続く 5)．
ムヌーシュキンとの出会いについては，1998年のスリジー・ラ・サル
における対談「今現在のひとりのヘカベを到来させること」(Faire arriver 
une Hécube de maintenant)のなかで，以下のように述べられている．
H.C. — (…) Quant à la rencontre, elle a été surdéterminée, program-
mée. Nous sommes contemporaines, par l’âge certes, mais surtout parce 
que nous appartenons à la même vision du temps d’aujourd’hui de jadis 
et de demain. Nous sommes je crois en accord sur notre lecture du 
théâtre, de la réalité, de ses péchés et de ses promesses. Une coïncidence 
entre le travail qu’elle faisait au théâtre et auquel j’avais assisté — en 
temps que spectatrice — c’était 1789 — et les engagements politiques 
qui étaient les miens à l’époque et que nous avons partagés. A partir de 
quoi nous n’avons jamais séparé nos réflexions de notre travail. Mais 
c’est plus tard que j’ai écrit pour le théâtre. C’est seulement en 1981-
1982 qu’est venue l’idée de se diriger vers une scène partagée. Nous 
nous sommes rencontrées en « 1789 », par 1789, c’était en 1972, et à 
l’occasion du croisement entre la visée et la forme de 1789 avec les enga-
gements politiques miens à ce moment-là, et que nous avons partagés. 
(Il s’agissait du Groupe Information Prison — où je militais avec Mi-




































るが，シクスーによれば，演劇の作者 (auteur de théâtre)として書くと








(Portrait de Dora, 1976)があるが，この作品は別のフィクション（『太陽

























































































るエクリチュールの道すじ」(De la scène de l’Inconscient à la scène de 

























































































































































また空間なのです．(Le temps est aussi espace.)
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，多義構文的な
3 3 3 3 3 3
目立たない能力に
おいて，ただ文をとり巻くすべてのもの











































































 2) Hélène Cixous, L’exil de James Joyce ou l’art du remplacement (Thèse 
de Doctorat d’Etat, Publications de la Faculté des lettres et sciences de 
Paris-Sorbonne, Grasset, 1968 ; seconde éd., 1985)（国家博士論文：「ジェ
ームズ・ジョイスの亡命あるいは代替の技法」）.
 3) Hélène Cixous, « De la scène de l’Inconscient à la scène de l’Histoire : 
Chemin d’une écriture » in Hélène Cixous, chemins d’une écriture, Fran-
çoise Van Rossum-Guyon, Myriam Díaz-Diocaretz (eds), PUV/Rodopi, 
1990（以下 s.I.と略す．また本文中では以下，引用は略号と頁数のみを表記
する）.
 4) Hélène Cixous/Ariane Mnouchkine, « Faire arriver une Hécube de 
maintenant » in Hélène Cixous, croisées d’une œuvre, Paris, Éditions Ga-
lilée, 2000, pp. 221-234（以下H.と略す）.
 5) 『堤防の上の鼓手たち』は 2001年 9月に来日したアリアーヌ・ムヌーシュ
キンと太陽劇団（テアトル・デュ・ソレイユ）によって東京の新国立劇場にお
いて上演された．
 6) こうした経緯については，Hélène Cixous, « L’auteur entre texte et 
théâtre » pp. 44-45 in Hors Cadres 8, PUV, 1990 (avec Marie-Claire 





 7) Hélène Cixous, « Apparitions » in La Ville Parjure ou le Réveil des 
Érinyes, Paris, Théâtre du Soleil ; nouvelle édition revue et augmentée 
2010, p. 214（以下 A.と略す）.
 8) たとえば，2010年 9月に太陽劇団によって上演された作品 Les Naufragés 
du Fol Espoir (Aurores), Paris, Théâtre du Soleilでは，[Une création col-
lective mi-écrite par Hélène Cixous librement inspirée d’un mystérieux 
roman posthume de Jules Verne.]とされており，集団創作に参加するかた
ちでシクスーが協力していることがわかる．
 9) こうした 70年代のテクストと 80年代のテクストのあいだに見られる人称
の変化のついては，以下のシクスーへのインタヴューの部分に指摘がある．
  « Hors Cadre : (…) j’étais frappée de voir la différence entre les textes 
écrits en 1976 et les textes écrits en 1983, qui correspondent à peu près 
au moment où l’expérience théâtrale se dessine ; dans ceux de 76 l’insis-
tance du sujet — la passivité du sujet, puisque tu dis être traversée par 
la langue, les langues — est très forte ; alors que ce qui me frappait dans 
les textes de 83 en particulier ceux qui touchent à la visée d’un écrire-
peindre, c’est la recherche de la troisième personne et le passage du « je » 
au « il ».(…) » (a.t.t. p. 46,邦訳 p. 187).
 10) Hélène Cixous, L’Heure de Clarice Lispector, précédé de Vivre l’Orange, 
Des femmes, 1989, p. 142.
